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Graye-sur-Mer – Rue des Grèbes
Opération préventive de diagnostic (2017)
Ivan Jahier
NOTE DE L’ÉDITEUR
Organisme porteur de l’opération : Inrap
1 À seulement un jet de pierre au sud-ouest de l’habitat gaulois du Bougon, récemment
fouillé  sur  la  commune  de  Graye-sur-Mer  (Besnard-Vauterin,  Bilan  scientifique  de  la
région Basse-Normandie, 2015), on aurait pu s’attendre à découvrir dans l’emprise de ce
nouveau  projet  de  viabilisation  de  la  rue  des  Grèbes,  quelques  prolongements
conséquents au site et, d’une façon générale, un assez grand nombre d’installations de
cette époque. Les sondages réalisés sur une surface de 22 900 m2 révèlent finalement
une extension très limitée dans l’emprise du diagnostic de l’espace (enclos ou parcelle)
le plus méridional de cet ensemble, de l’ordre de 1 500 à 2 000 m2. Bien que le reste de
cet espace soit très faiblement aménagé dans l’aire du Bougon, le fossé d’une probable
clôture à talus parementé, identifié du côté de la rue des Grèbes, ainsi que plusieurs
fosses  (circulaires ?)  d’assez  grandes  dimensions  probablement  vouées  au  stockage,
qu’accompagne  l’empreinte  possible  d’une construction  sur  poteaux  porteurs,
désignent très  certainement le  siège d’une petite  unité  domestique située dans son
angle sud-est.
2 La principale découverte consiste, à une petite centaine de mètres à l’ouest-sud-ouest,
sur le dos de l’interfluve bordé à l’est par le cours inférieur de la Seulles, en la mise au
jour  d’un  enclos  d’habitat  d’environ  2 000 m2 (50 x 40 m),  datant  du  Haut-Empire
(seconde moitié Ier-premier tiers du IIe s. apr. J.-C., datation de S. Dervin, Inrap), sans
connexion chronologique apparente donc avec l’ensemble du Bougon mais néanmoins
inscrit dans la même orientation. Une petite aire funéraire extrêmement modeste ou
fortement arasée par le passage d’un chemin moderne ou contemporain, l’accompagne
à une cinquantaine de mètres au sud-est. L’ensemble est constitué de deux sépultures à
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crémation avérées  et  d’un dépôt  ou  d’un rejet  de  coquillages  (coquilles  de  coques)
conservé dans une fosse ovoïde de 80 x 60 cm.
3 Si cet enclos fossoyé, jalonné de quelques fosses et d’au moins un four excavé en sape
dans l’un de ses fossés de clôture, apparaît complet dans l’emprise, sa qualification peut
être orientée entre l’unité la plus méridionale d’un ensemble plus vaste et cloisonné
s’étalant  sur  la  tête  de  l’interfluve,  sous  l’agglomération  actuelle,  et  une  unité
domestique isolée telle qu’il s’en fait de plus en plus jour en Normandie (Le Gaillard
2011) :  « exploitation  familiale »  indépendante  ou  « annexe  agricole »  d’un  domaine
plus vaste, et figurant dans la région au rang des formes de l’habitat antique les plus
mal documentées.
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